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Il y a fort longtemps, une petite fille se promenait dans la forêt. À cause
de sa chevelure, on la surnommait Boucles d’or. Ayant envie de 
découvrir la nature, elle s’était éloignée un peu plus que d’habitude de la
maison de sa mère.



Au détour d’un chemin, elle découvrit un petit palais. Elle s’approcha, 
regarda par la fenêtre et ne vit personne. Elle frappa à la porte, 
personne ne répondit. Curieuse, elle tourna la poignée. La porte était 
ouverte. Elle entra.



Elle venait d’entrer dans la maison des trois ours. Le Papa Ours, la 
Maman Ours et la petite Oursonne étaient partis en promenade en 
attendant que leurs bols de porridge refroidissent.
Boucles d’or qui avait faim gouta le bol de Papa Ours. Il était trop 
chaud.
Elle gouta le bol de Maman Ours. Il était trop froid.
Elle gouta le bol de la petite Oursonne. Il n’était ni trop chaud, ni trop 
froid. Elle le mangea entièrement.



Comme elle était fatiguée, Boucles d’or voulut s’assoir sur une chaise.
Elle essaya la chaise de Papa Ours. Elle était trop haute.
Elle essaya la chaise de Maman Ours. Elle était trop haute aussi.
Elle essaya la chaise de la petite Oursonne. Elle était juste à sa taille. 
Mais au moment où elle s’assit dessus, celle-ci se brisa.



Elle monta à l’étage de la maison où était la chambre à coucher.
Elle s’allongea sur le lit de Papa Ours. Il était trop raide.
Elle s’allongea sur le lit de Maman Ours. Il était trop mou.
Elle s’allongea sur le lit de la petite Oursonne. Il était parfait. Boucles 
d’or s’endormit.



C’est à ce moment que les trois ours revinrent de leur promenade.
En voyant son bol, Papa Ours s’écria avec une grosse voix :
« Quelqu’un a touché à mon porridge ! »
Maman Ours regarda son bol et s’écria d’une voix moyenne :
« Quelqu’un a touché à mon porridge ! »
La petite Oursonne regarda son bol complètement vide et s’écria de sa 
petite voix :
« Quelqu’un a touché à mon porridge et l’a entièrement mangé ! »



Comprenant que quelqu’un s’était introduit chez eux, les trois ours 
examinèrent attentivement leur maison.
Voyant que sa chaise avait été déplacée, Papa Ours s’écria avec une 
grosse voix :
« Quelqu’un s’est assis sur ma chaise ! »
Maman Ours regarda sa chaise et s’écria d’une voix moyenne :
« Quelqu’un s’est assis sur ma chaise ! »
La petite Oursonne regarda sa chaise que Boucles d’or avait brisée et 
s’écria de sa petite voix :
« Quelqu’un s’est assis sur ma chaise et l’a cassée ! »



Les trois ours décidèrent de fouiller entièrement leur maison. Ils 
montèrent l’escalier jusqu’à leur chambre.
Voyant que son lit était défait, Papa Ours s’écria avec une grosse voix :
« Quelqu’un s’est allongé sur mon lit ! »
Maman Ours regarda son lit et s’écria d’une voix moyenne :
« Quelqu’un s’est allongé sur mon lit ! »
La petite Oursonne regarda son lit dans lequel dormait Boucles d’or et 
s’écria de sa petite voix :
« Quelqu’un s’est allongé dans mon lit et y dort encore ! »



En entendant ces trois voix, Boucles d’or se réveilla. Elle dégringola du 
lit. Elle ne fut pas assez rapide pour Papa Ours qui l’attrapa. De colère, 
il la jeta par la fenêtre. Boucles d’or s’enfuit le plus rapidement possible
jusqu’à la maison de sa mère.


